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bat d’appeler son attention sur 
la situation dans la vallée da 
Yangtsé Kiang. On croit que 
l’intention de la Grande Breta¬ 
gne, en envoyant l’amiral Sey¬ 
mour remonter le cours de ce 
flenve est de s’emparer d’nne 
étendue de territoire dans cette 
région, ce qui serait préjudicia¬ 
ble aux intérêts des autres puis¬ 
sances. L’ambassadeur d’Alle¬ 
magne, dit-on, également, a fait 
remarquer à M. Hay que les inté¬ 
rêts commerciaux des Améri¬ 
cains souffriraient de l’action de 
l’Angleterre. • 

D’après un télégramme reçu à 
Londres, le 4 août, les conditions 
de l’Allemagne dans sa partici- 


porter l’épreuve, grâce au déve¬ 
loppement considérable de l'éle¬ 
vage 

Maintenant quel sera le prix 
du blé ? 

C’est un point important, car 
un minot de blé vendu $1 rap¬ 
porte presque autant de profit 
au cultivateur que 8 minots ven¬ 
du à 60 cts le minot. 

Le Nord Ouest a parait-il une 
très belle récolte ce qui ioint â la 
réoolte du Manitoba donnerait 
peut être 20 milliers de minot 
pour l’Ouest Canadien, au lieu 
de 86 millions l’année dernière. 

Dans l’Est et l'Ontario, l’on 
s’est plaint vivement d’un excès 
de pluie et la récolte doit s’en 
ressentir. En résumé la récolte du 
blé au Canada sera pour le 
moins d’un tiers inférieur et 
peut être de la moitié à celle de 
l’année dernière. 

Le plus gros pavs producteur 
de blé, les Etats-Unis auront du 
déficit considérable sur l’année 
dernière. 

La France qui vient en se¬ 
cond lien comme productrice, a 
également une récolte au. des¬ 
sous de la moyenne. 

En Angleterre, en Allemagne, 
mêmes constatation. En Hon- 

E rie résultat médiocre; ppur la 
nssie, les résultats ne sont pas 
certains, mais ce n’est toujours 


chemin de fer de Bloemfontein 
à mi-chemin entre Heilbron et 
Johannesburg. Cette station 
est sur la rivièro Vaal. Pour que 
les Boers puissent détruire le 
chemin de fer à cet endroit, à 
quelques vingt milles seulement 
de Potchestroom et ' pas plus de 
15 milles de Wolvehoeck ou les 
Canadiens ont été envoyés avec 
lord Kitchener à la poursuite de 
De Wet, ils faut qu’ils soient 
pour ainsi dire maîtres du pays 
à cet endroit. Ce coup de main 
de leur part oonfirme aussi les 
dépêches de source bœr reçues 
hier la nuit et disant que Heil¬ 
bron, Frankfort et Devilleredorp 
étaient tombés anx mains des 
Boers car la station de Heilbron 
n’est plus qu’à trente milles de 
Vereeniging. 


Prétoria, la plus longue la plus 
dispendieuse, mais aussi la plus 
sure puisque les Bœrs semblaient 
être relégués dans la partie Est 
du Transvaal. 

Mais l’expédition du comman¬ 
dant Delarey contre Balden-Po- 
well à l’est de Pretoria, prouve 
que les Bœrs entendent couper 
cette dernière ligne de commu¬ 
nications. 

Et l’on peut juger par là de 


par A. GA ÜVIN 


Toutes communication* devront être 


L'administration n'est pas responsable < 
articles ou correspondance* dûment signés. 


la situation dans laquelle se 
trouve Lord Robert avec une ar¬ 
mée decimée par la fierre, entéri¬ 
que et la dyssenterie. 


Canada et Etats-Unis. 

Europe (compris le pcnt) k . . . 

Strictement payable d'avance 


Les opérations contre Delarey 
montrent bien toute l’impuis¬ 
sance des troupes anglaises con¬ 
tre la tactique des Bœrs. 

On sait que Delarey assiégeait 
Balden-Powell depuis trois se¬ 
maines. Le général Ian Hamil- 
ton avait été envoyé pour le dé¬ 
gager, avec uii corps expédition¬ 
naire important. 

Que fait Delarey? jugeant inu¬ 
tile de résister à des forces supé¬ 
rieures, il abandonne le siège de 
Belden-Powell et se rabat sur la 
rivière Eland où il s’empare de 
la garnison et d’un convoi de 
340 chariots, puis disparait sans 
laisser de trace. 

Les dépêches de Lundi annon¬ 
cent que Mafeking est de nou¬ 
veau assiégé par les Bœrs ! 

Voilà qui est passablement 


TARIF DES ANNONCES 

1ère ineertion, per ligne. 

Chaque insertion subeeq uente. ^ 

N. B.—Les Annonces de naissances, 


p&tion A une action contre la 
Chine sont les suivantes: 

lo. Le contre de gravité des 
intérêts allemands ne doit pas 
dépasser la région de Chantoung: 

2o. Aucune autre acquisition 
de territoire ne doit être convoi¬ 
tée: 

8o. L’Allemagne reconnaîtra 
tout gouvernement chinois capa¬ 
ble de vaincre l’insurrection et de 
donner des réparations pour les 
outrages subis: 

4o. Les intérêts de l’Allema- 

f ;ne seront réglés “d’accord avec 
a France et la Rassie.” 

(Que fait l’Angleterre dans cet 
accord des puissances ?) 

Londres, 8 août.—Le corres¬ 
pondant du “Daily Graphie” à 
Sébastopol assure que le gouver¬ 
nement rnsse enverra en Extrê¬ 
me-Orient avant la fin de l’an¬ 
née 126,000 hommes de renfort. 

Des dépêches de Berlin disent 
que le bruit court qu’un arran¬ 
gement a été conclu entre l’em¬ 
pereur Nicolas et l’empereur 
Guillaume, d’après lequel les 
troupes allemandes seront auto¬ 
risées à se rendre en Chine par 
voie de la Sibérie. 

L’arsenel de Woolwich a reçu 
l’ordre d’envoyer en Chine 80 
millions de livres de munitions 
pour petites armes. 

Le comte de Waldersée, géné¬ 
ral Allemand a été reconnu gé- 
néralisime des forces alliées. 


riagae sépulture* seront insérées au taux de 
25 chaque. 


Ce qui était à prévoir est arri¬ 
vé, les jalousies internationales 
commencent à se manifester. 

Tant qu’on a cru au. massacre 
des ambassadeurs étrangers à Pé¬ 
kin, il y a en unanimité pour faire 
tout au monde et venger d’un 
commun accord' l’injnre faite 
aux nations civilisées. 

Mais aujourd'hui l’ou sait que, 
à l’exception de l’ambassadeur 
d’Allemagne, et des tués pendant 
les jours de lutte, le reste des 
ambassadeurs et des étrangers 
est encore vivant. Deux ou trois 
des ambassadeurs ont pu faire 
parvenir de leurs nouvelles à 
leurs gouvernements. 


Nous recevons de différents 
côtés des plaintes au sujet de la 
distribution de notre journal. 


Comme notre journal est en¬ 
voyé régulièrement tous les jeu¬ 
di après midi, tout retard dans 


pas nue année d’abondance. 

On peut donc espérer que le 
blé atteindra un bon prix cet hi¬ 
ver. Pour se faire une idée 
exacte il faut attendre les résul¬ 
tats de l’Argentine et savoir exac¬ 
tement les quantités disponibles 
de la dernière récolte. 


déconcertant. Les approvision¬ 
nement ne pourront donc plus 
passer par l’ouest, et comme rien 


n’indique que les communica¬ 
tions par voie ferrée entré Blœm- 
fonteiu et Pretoria soient réta¬ 
blies, on se demande ce que va 
devenir Lord Robert. 

D’ailleurs les Bœrs sont plus 
actifs que jamais ; Ils ont atta¬ 
qué le 7 les aqnedues aux envi¬ 
rons de Johannesburg au sud de 
Pretoria 

Le 9 ils so sont emparés d’un 
fité est en souffrance an bureau train sur la ligne entre Prétoria 
télégraphique du C. P. R-, à et Middleburg. 

Winnipeg. Il est vrai que de Wet a quitté 

Le destinataire est prié de } e nor d de l’Orange où Metnuen 
faire connaître son adresse. et Kitchener cherchaient à l’en- 


D’autre part les troupes alliées 
avancent sur Pékin, et jusqu’à 
présent ont été victorieuses, elles 
se sont emparées d’une première 
position après 7 heures de combat 
acharné, et depuis ont chassé les 
Chinois de deux villes. 

4 

Mais le plus dur reste à faire, 
les Chinois vont sans doute con¬ 
centrer toutes leurs forces sous 
les murailles de Pékin, et le 
nombre ne finira-t-il pas par 
avoir raison du courage et du 
sa voir ! 

Eu tous les cas, la position des 
Etrangers pendant ces éventua¬ 
lités sera fort critique; déjà ils 
soutiennent un nouvel assaut, 
que leur livrent les troupes tout 
récemment arrivées dans la capi¬ 
tale du prince Shan-Tung. Deux 


AVIS 


Nous rappelons à nos* lecteurs 
que nous insérons GRATIS dans 


cette colonne, les annonces d’of¬ 
fres et demandes, instruments, 
récolte, animaux, travail etc)—et 
cela dans le but de leur faciliter 
leur échanges. 

Essayez de cette publicité gra¬ 
tis. * 


20 vaches a lait à vendre. 

8’Adresser à r 

M. NICHOLAS, 

St. Pierre Joly*, Man 


Le bulletin d’août que publie 


chaque année le ministre de 
l’agriculture de Manitoba vient 
d’être imprimé. 

La récolte totale de blé est es.- 
timée à 11 millions de minots. 
C’est bien peu de choses si l’on 
se rappelle les récoltes précéden¬ 
tes, et la quantité d’acres en cul¬ 
ture. 

Nous croyons cependant que 
les estimations du gouverne¬ 
ment sont trop basses. La mo¬ 
yenne de 7 minots et demi à 
l’acre sera à coup sur dépassée 
en beaucoup d’endroits ; d’après 
nos renseignements particuliers, 
dans uu grand nombre de dis- 


au Transvaal, où si l’on préfère 
du ministère de la guerre, la si¬ 
tuation au Transvaal est deve¬ 
nue plus compréhensible; et 
l’on peut se rendre compte que 
la position de Lord Robert est 
encore plus précaire qu’on ne le 
croyait. 

Trois lignes de communica¬ 
tions étaient ouvertes à Lord 
Roberts pour ses approvisionne¬ 
ments, celle de Cape Town par 
Blœmfontein, celle du Natal par 
Langs Neck et enfin celle de 
Mafeking, or l’on voit mainte¬ 
nant que l’objectif des Bœrs a 
été constamment de couper ces 
lignes de communications. La 
ligne ferrée de Blœmfontein a 
été depuis longtemps coupée et 


batteries tirent sur les légations 
que deux jours auparavant l’im 
pératrice elle-même approvUion 


On demande des Colons Canadiens 
Français et Belges pour McCreary. 


S’adresser à 


nait de vivres, dit-on ! 

C’est la bouteille à l’encre, 
mais il semble bien qu’en fin de 
compte les puissances sont les du¬ 
pes des généraux et fonctionnai¬ 
res Chinois, Li-Hung-Tchang 
tout le premier. 

Ce dernier a déclaré, que la 
marche en avant des troupes al- 


W. LEDOUX, 
McCreary Man 


TERRE A VENDRE 

Une bonne terre de 160 acres avec amé¬ 
liorations. a 3 milles de la Station, prix 
$600,00. 

S’adresser à 

W. LEDOUX. 
McCreary Man. 


liées sur Pékin serait le signal du 
massacre des étrangers, mais l’on 
a bien fait dé ne tenir aucun 
compte de ces menaces parce- 
qu’elles ont surtout pour but d’ef¬ 
frayer les pouvoirs et de gagner 
da temps. . || . 

Pendant que les troupes al¬ 
liées se battent sur la route de 
Pékin, l’Angleterre a débarqué 
1200 hommes à Shangaï. 

Cette action de l’Angleterre a 
soulevé la protestations de tous 
les consuls étrangers, le consul 
américain en tête et le consul 
français a déclaré que la France 
débarquerait immédiatement un 
nombre égal de soldats. 

On dit d’après les rénseigne- 


J’ai besoin d’un mécanicien jjour ma 
machine à battre durant la saison des 
battages 


tricts la récolte sans être excep¬ 
tionnelle donnera de 15 à 17 mi¬ 
nots à l’acre. Nous croyons 
donc que le chiffre total de la 
récolte sers plus près de 14 mil¬ 
lions que de 11 

Malgré tout, c’est un triste ré¬ 
sultat, mais ce sont là contre¬ 
temps qui arrivent en tous pays. 
Fort heureusement les autres ré¬ 
coltes, avoine, pomme de terre 
et foin, pour lesquelles on crai¬ 
gnait également, sans êtro abon¬ 
dantes, seront cependant assez 
bonnes. 

La question du foin a surtout 
une importance considérable car 
la disette de foin coïncidant avec 
le manque de récolte aurait été 


ZOTIQUE CLEMENT, 

Morris 


Je désire acheter une paire de chevaine 
de trait pesant pas moins de 1200 livres 
pièces. 

Paiement comptant si le prix n’est pas 
trop élévé 


détruite en plusieurs endroits 
par les Bœrs, et les dernières let¬ 
tres, reçues du théâtre des 
operations, entre autres celle 
du lient Girouard, établissent 
l’efficacité désastreuse ae ces des¬ 
tructions. Les Bœrs ne se con¬ 
tentaient pas de faire sauter les 
rails, et les ponts, ils. brûlaient 
8ut place tous les matériaux, de 
sorte que les Anglais, étaient 
obligés de faire venir leur ma¬ 
tériaux de Cape Town. 

La ligne du Natal n’a pu en¬ 
core être mise eu opération, le 
tunnel de Langs Neck n’ayant 
pu être réparé. 

Restait la voie de Mafeking à 


ZOTIQUE CLEMENT, 

Morris. 


TROIS QUALITES 

Entre tous les remèdes pour les 
affections de la gorge et, des pou¬ 
mons, le BAUME RHUMAL est le plus 
simple, le plus efficace, le plus 
économique. 93 

La onzième exposition déjà 
société d’Agriculture de Wood- 
lands No. 2, aura lieu à Elie le 
2 et 8 d’Octobre prochain. 


ments obtenus d’une source que 
l’on considère comme certaine, 
que l’ambassadeur d’Allemagne 


un, coup fatal pour nos cultiva- 
taire Hay'une entrevue dans le 1 teurs, tandis qu’ils pourront sup- 





























hàtmiâ 


nt désormais battus après leur entre 1 océan et les 
emier terme d’office ! ' Le parlement ca 

Grâce à la merveilleuae décou- appelé 1» session p 
srte de cette loi de nature, Mes- ter sa part des sub 
eurs les conservateurs comp- res à ces travaux, 
nt influencer la petite catégo- ment impérial en 

e d’électeurs qui se font un frais. 

/I ' K Ati non T Ha T1A DUS 1)61** Enfin, les port 


que l’hon. H. J. 
*oit prendre une 
lans la prochaine 
pctorale ; le parti 
annonce à grand 
accompagnera Sir 


Jeudi, 16 Août 1900. S 

M. D’HELLENCOURT, 
Rédacteur et directeur. 

Boite 1809, Winnipeg, Man 


“Le Colon" journal de colo¬ 
nisation du Lac St. Jean nous 


Les conservateurs fondent de 
grandes espérances sur l’inter¬ 
vention de M. H. J. Macdonald 
Les pauvres gens ! si c’est là 
toute leur grosse artillerie, ils 
risquent fort de trouver leur 
journée de Maggersfontein ! 

Après tout, M. H. J. Macdo¬ 
nald a plus de chances de se fai 
re écouter dans Ontario que 
dans Manitoba où ses six mois 
de gouvernement ont suffi pour 
faire apprécier à leur juste va¬ 
leur, ses prétendues qualités 
d’homme d’Etat ! 

Tout nouveau, tout beau ; 
c’est l’histoire du succès de M. 
Macdonald en décembre dernier ; 
mais aujourd’hui l’illusion s’est 
évanouie devant la réalité^^^ 

v En fait, et 


conservateurs toute la faus-1 classe. 

Ce sont ià, s’ils sont authen- parsit 

tiques, de sérieux projets, de na- idées 

ture à intéresser toute notre po- bien q 

pulation de-la 

La dépêche ajoute qne cette H F 

réorganisation militaire du Ca- aux C 

nada, fait partie d un plan géné- “Ce 

ral pour la formation d’une for- mort, 

te armée coloniale homogène ; ^ inc 

fit l’Australie aurait déià com- e ^® e 


nés élections fédérales, qui s il ^ sera ] a meilleure réfutation, 
faut les en croire auraient lieu C’est tout le secret de cette ca' 
en Octobre prochain; ils font ünotade carabinée. A moini 
beaucoup de bruit, ce qui géné- toutefois qne suivant leur fanes 
râlement signifie: peu de beso- te habitude, ces braves conserva 
gne. tenrs ne prennent leurs secre 

Nos bons bleus, s’en donnent désirs pour des Tealités. 
à cœur joie, et démolissent à Les bleus, sont toujours lei 
coups de périphrases le gouver- bleus, ils ont les “bleus.’’ 
nement libéral; à les entendre, Une autre antienne conserva 
tous les ministres libéraux sont trice, c’est la désagrégation di 
des BANDITS ou des IMBLCI- parti libéral. 

LES, le gouvernement libéral a “Le parti libéral se désagrège 
ruiné le pays, déchiré la consti- ses pi us v j eU x partisans l’aban 
tntion, saigné le peuple, égorgé donnent.” 
le cultivateur, trahi Dieu et dia- Tout C ela, parcequ’un certaii 
ble, bref il ne reste plus qu’un nom bre de députés libéraux 
seul remède si l’on veut sauver v i eux lutteurs, sur la brèche de 
le Canada agonisant et venger la pqj 8 des années éprouvent le be 
morale outragée, c’est de jetter à 80 i n de se reposer, et abandon 
terre au plus vite le gouverne- n ent la politique pour le calm< 
ment libéral et de mettre à si de la vie de famille ! 
place le gouvernement conserva- Le fait se reproduit à chaqui 
tenr. le seul, l’uniane, l’univer- AWtinn irénarkla nouvelle, dam 


ici en con¬ 
vient qne n’aveugle pas l’esprit 
de parti, si le parti con¬ 
servateur allait demain aux 
urnes, il serait honteusement 
battu, tant est grand le discrédit 
jetté sur le parti par les six mois 
d’administration dn gouverne¬ 
ment de M. H. J. Macdonald. 


Leoa&didat liberal 


De jolis 


e ses ressources, de son agricul- fonctionnaires accusés, à la cour- dernier numéro dn Mani- 
are, de son commerce 11 ne te tonte des accusateurs. T0BA offrait en première page les 

aurait exister aucun prétexte Les acolytes de Sir Hibbert deux portraits de Sir Chs. Tup 
ralable pour lui, d'assumer ja- Tupper, dans cette campagne de p er et de H. J. Macdonald, ei 
nais le rôle d’agresseur, sinon diffamation furent MM. Eugène renfermait un article polit iqut 
jour servir les intérêts particn- Allen et Semple qui vinrent du Journal, un antre du Cour 
iers de l’Angleterre. même à Ottawa pour soutenir RIER DU Canada, un du Quoti 

A ce jeu là, le Canada est assn- Sir H. Tupper 
:ê de perdre plus que de gagner. Tous deux sont aujourd’hui en 
L’enjeu d’une pareille politique fuite ’ l’ un sur une accusation de 
serait son indépendance, et le ré- défalcation, l’antre, évadé de 
sultat le plus certain la ruine dn prison fuyant la justice, 
pays. McTavish, celui qui joua le rô- 

II est donc contraire à tous les I e d’accusateur prit la poudre 
intérêts nationaux de prétendre d’escampette, avant la fin de 
mettre le Canada à même d’atta- l’enquête et son avocat fut obligé 
quer qui que ce soit. de faire amende honorable en 

Quant à la formation d’pne son nom. 
armée coloniale homogène, c’est Ce même avocat M. Wood- 
nn euphénisme habile pour dési- ■ worth vient d’être mis sons les 
gner ce qui seraien réalité une verr 
armée coloniale impériale, à la d 

disposition de l’Angleterre pour V 

tontes les guerres, petites et P°si 
grandes, qu’il lui plairait d’en- b® 8 * 
treprendre. M. i 

L’expérience de la gnerre dn 1* n 
Transvaal, semble bien indiquer M 
que l’Angleterre elle même au- au J c 
rait beaucoup à gagner à la for- ( ont 
mation d’une armée coloniale où gue 


Ques Acco ? 


maineureux parcourent parfois Est-ce un canard, est-ce un 
les élucubrations des feuilles ballon d’essai, on bien est-ce 
conservatrices! réellement le cas ? toujours est-il 

Nous nous contenterons donc qu’une dépêche de Londres pa- 
de relever quelques uns des argu- rue dans la presse anglaise cana- 
monts les plus typiques de nos dienne nous annonce une non- 
amis les bleus. voile organisation militaire du 

Un de leurs arguments favoris, Canada, afin, dit la dépêche, de 
un de ceux qui se retronve le me ^ re Puissance non seule- 
plus souvent dans leurs articles men * en ® ta * de résister mais en- 
est celui-ci: core d’attaquer le cas échéant. 

“Les libéraux sont incapables H s’agirait d’organiser une for- 
de se maintenir deux termes de armée canadienne recrutée 
Bnite au pouvoir, l’exemple dn par voie d’enrôlement volontaire, 
gouvernements MacKenzie est en même temps de faire voter 
là pour le prouver.” une loi de conscription forcée, 

C’est trouvé, n’est-ce pas ! Les qui pourrait à un moment don- 
xmservateurs ont découvert un ué mettre sur pied tonte *la po- 
îouveaux théorèmes politique, ir- pulation valide du Dominion, 
•éfutable. ‘ Le projet prévoit également 

Le gouvernement MacKenzie l’établissement d’nne grande 


L’antre semaine à Coteau 
(Suite a la Siéme page) 









Idylle de 


vre fille sans titre et sans dot ? 
Sa Majesté cita les exemples de 
plus d’un prinoe en Europe. 
Mais, doucement le prince Oscar 
s’obstina : “ Sire, je la désire 

pour femme. Que votre Majeeté 
y consente, car je n’anrai pas 
d’autre épouse qu’elle”.—Et le 
Roi, dans une grande perplexité 
garda le silence. 

Le lendemain du retour du 
prince, la Reine donna, dans la 
grande salle de musique, un concert 
en l’honneur du prince Oscar. 

A un moment, sur un désir de la 
Reine, voici que la belle Thelma se 
met au piano. Et elle commence à 
chanter une romance, composition 
préférée du Roi du Suède. 

Le thème en était triste et doux, 
dans un ton mineur de mélancolie 
rêveuse. En chantant, la belle 
Thelma fit passer dans les mots et 
les son^ toute sa pauvre âme 
brisée à qui l’on défendait d’aimer. 

Enfin, la dernière note, plain¬ 
tivement, expira dans le silence de 
la salle recueillie. Puis un long 
sanglot se fit entendre. Et tons les 
yeux virent que le Roi de Suède 
pleurait d’abondantes larmes. 

Sa Majesté se leva de son siège ; 
le vieux souverain s'approcha du 

{ >rince Oscar, le prit par la main, et 
e conduisit à la douce chanteuse. 
Sans une parole, il mit la main de 
la jeune fille dans celle de son fils 
et se retira. 

Le mariage eut lieu peu de 
temps après. 

Et voilà comment une chanson 
accomplit ce miracle. 

Mlle Munck est aujourd’hui 
princesse Bernadote ; le prince 
Oscar, en l’épousant, a renoncé à 
son rang à la cour et à toute pré¬ 
tention à la couronne. 

Les deux époux s’aiment.. L’a¬ 
mour ne tient-il la place de tous les 
trônes et de toutes les couronnes ? 

Jean Doubet. 


ECOLE DE COUPE 


OANÀDIÀN 


Si l’histoire de ce temps a des 
pages pour les romans d’amour 
vécus, elle y inscrira la charman¬ 
te aventure de cœur que vient de 
voir la cour de Suède. 

Je ne résiste pas à la tentation 
de la conter. Elle débute com¬ 
me un conte de fées 
* Il y avait, une fois, parmi les 
demoiselles d’honneur de la Rei¬ 
ne de Suède, une jeune fille du 
nom de Thelma Munck. C’était 
la plus humble des suivantes de 
la souveraine, sans dot, sans fa¬ 
mille noble— à la cour par une 
faveur extraordinaire qu’elle de¬ 
vait à sa beauté. 

Car Thelma Munck était belle 
comme une Valkyrie. Et tout 
de suite, ce fut ce que pensa 
d’elle le jeune prince Oscar, se¬ 
cond fils du Roi. Souvent, il la 
regardait, et en silance, il l’admi¬ 
rait 

Le jeune prince connaissait 
les poétiques légendes de son 


A Tint de roaa mettre à coudre 


EDOUARD .TOBIN, Marchand 

de Boie, d'instrument* d'Agriculture. — 
Agent pour 1* rente de termina aux envi¬ 
ron* de St. -Claude, à proximité dea Sta¬ 
tion*.—Paiement» facile*, baa prix. 

8AINT CLAUDE, Man. 


pour vêtement*, le plu* simple et le meil¬ 
leur du monde. Médaillé d’or au World 
Fair et diplômée de première clame aux 
exposition* de Toronto et MonteéaL 

Actuellement adopté dea millier* 
de oouturier* en vogue en Europe comme 
en Amérique, Sera envoyé pour en juger 
k tout tailleur. 

Instruction* complètes par lettre* aux 
élève* qui ne peuvent suivre le* cours. 
Leçon* partilière* d'après arrangement*. 

Patrons et modèles de toile* ooupé* 
•ur mesures, Ln* dentiers modèle* an 

n uette paletot* etc. 

«e* Elève* peuvent commencer et» au¬ 
cun temps. Details sur demande à l'Eco¬ 
le. Leçons libres Lundi et Vendredi. 
Ouvert de 10a. ni. a 6. p. m. 

284 feüE MAIN. 


L’Impérial 

Limitod 

a inaugures son service le 

LUNDI 11 juin 


J. T. HUGGARD, avocat. 

Solliciteur, Notaire, 436. rue Main, Win- 
nipeg. Téléphone 336. 


C. HENRI ROYAL, AVOCAT 

«fcc., 367 rue Principale, Winnipeg.—Au 
demus du magasin Richard. 


Correspondances directes soit 
assurées avec la ligne de Crow’s 
Nest pour tous les points du dis¬ 
trict de Kootenay. 


A. J. H. DUBUC, 


MamPoat. 

Solliciteur, Notaire.-—ChAmbre 313, Mc- 
Intyre Block, Winnipeg. Téléphone 334. 


Comme avec les bateaux 

Arthabasca 

Alberta 


M. C. CLAKKE, L. D. S 

DENTISTE, 632, 


CE QUE VOUS VOULEZ 


rue Main, Winnipe 
au-dessus du magasin de M. Geo. Craig, 


C. P. BANNING, D.D.s 

DENTISTE 
204 McIntyrk Block. 
Heures de bureau, 9-12 a. ni., 2 
Phone 110. 


donc, si votre montre a besoin de répara¬ 
tions, il est de .votre intérêt de nous l'en¬ 
voyer ou l'apporter. 

Sou venez-vous que nous n’employons 


les poétiques légendes de 
pays de Suède. Et son cœur 
comparait cette ravissante figure 
de femme, sons les onde d’or de 
ses chenveux, à l’nne des déesses 
dtf Wal Allah, à quelque messa¬ 
gère d’Odin, dédaignant l’hom¬ 
mage des Dieux Scandinaves 
pouT celui des simples mortels. 

Gomme les fées charmeuses du 
paradis normand, Thelma chan¬ 
tait. Se croyant seule, un jour, 
elle modula doucement, douce¬ 
ment, des airs d’autrefois Le 
prinoe Oscar l’ouït et il sentit son 
cœur qui se fendait 

Et le môme jour, le second fils 
dn Roi vint dire à son père au’il 
voulait pour femme Thelma 
Munch, la fille d’honneur sans 
nom et sans fortune. 

Grande fut la surprise du Roi 
et de la Reine, grand leur mé¬ 
contentement d’un tel caprice. 
Sévèrement fnt réprimandée la 
jeune fille par les soins de la 

grande maîtresse des cérémonies. 

« • .. 1 » * • « 


Manitoba 

Pariant de Fort William 

Mardi 

Vendredi, 


quo des ouvrien de premier ordre, et 
qu’ils sont toujours sous notre contrôle. 


GRAY & SMITH, 

ARTISTES PHOTOGRAPHES 


Horloger et bijoutier, 

rue Main, Mclntyre Block 


Dimanche 


Ouvrage non égalé dans toute la ville. 
Prix corrects. 

Avez-vous vu notre demière nou 
veauté 1 

Photo-Médaillons, et Photo-Bijouterie, 
Atelier, 674 rue Main, Winnipeg. 
Au-dessus du “Cheapside.” 


60 heures de Winnipeg à 
l’est jwir la voie des Grands 
Lacs. 


254 RUE MAIN 


En fsoe d* U gara dn N. P. Winnipeg, 


Pour détails complémentaires 
s’adresser à l’agent 


e pins pro 
che du C. P. R, ou écrire à 

C. E. MCPHERSON, 

Gérant du Trafic, 

WINNIPEG. MAN 


Acoident naval 


Un triste accident est arrivé 
durant les manœuvres de la flotte 
française au Cap St. Vincent sous 
les ordres de l’amiral Fournier. 

Le contre torpilleur Framée, 
l’un des derniers mis à la mer, a 
sombré par suite d’une fausse ma¬ 
nœuvre et surfes 56 hommes d’é¬ 
quipage, offici&s compris, 6 seule¬ 
ment ont pu être sauvés. 

La Framée échangeait avec le 
Brennus portant pavillon amiral, 
des signaux électriques, lorsque 
s’apercevant qu’il était trop pro¬ 
che du Brennus le commandant 
de la Ramée ordonna au timo¬ 
nier de prendre 20o à gauche et 
en même temps accrut la vitesse, 
afin de se dégager plus rapide¬ 
ment. 

Mais le timonier, soit erreur, 
soit toute autre cause au lien de 
tourner à gauche, prit à droite et 
la Framée vint s’écraser sur l’épe¬ 
ron du Brennus. Le contre tor¬ 
pilleur coupé en deux sombra 
instantanément. 


Elle lui apprit et lui reprocha 
toute l’inconvenance de cette 
trop haute conquête, de son beau 
visage et de sa jolie voix. 

Quant au prince, un beau vais¬ 
seau du Roi l’emmena aussitôt 
pour un long voyage, avec ordre 
formel d’oublier la voix, le visa¬ 
ge de Thelma et, surtout, le pro¬ 
jet déraisonnable de ce mariage 
impossible. % 

Mais, une fois bien lom l’amou¬ 
reux, une curiosité vint à la Rei¬ 
ne d’ouir cette voix qui avait 
ravi son fils Oscar. Et la souve¬ 
raine ayant entendu chanter 
Melle Thelma fut ravi comme le 
prince. Elle voulut que la cour 
entendit cette voix si belle. Et 
souvent la .demoiselle d’honneur 
fut invitée à chanter, pour le 
plaisir de la Reine, en ses appar¬ 
tements privés. 

Dans cette cour du Nord, où 
la musique est si fort en hon¬ 
neur, le Roi, est ou le sait, l’un 
des premiers musiciens de son 
royaume. Il compose de fort 
beaux vers sur lesquels il écrit 
de très beaux airs. Comme on 
pense bien, Melle Thelma 
Munck, devenue ainsi chanteuse 
intime de la Reine, ne pouvait 
manquer d’éfodier les composi¬ 
tions du Roi. Elle s’y appliqua 
de son mieux, et bientôt les sut 
toutes. 

Cependant les voyages de 
prince prennent fin. Le prince 
Oscar revint de sa longue absen¬ 
ce. Et sa première parole au 
Roi et à la Reine—après qu’il 
leur eut rendu ses devoirs de 
bon file et sujet—fut de déclarer 
qu’il était décidé à prendre Mlle 
Munck comme femme. 

Le bon Roi de Suède et la 
bonne Reine forent fort affligés ; 
car ils comprirent que la résolu¬ 
tion de leur fils ne changerait 
pas. Et le Roi dit au prince 
Oscar qu’il ne lui interdirait 
P&s de faire de la belle Thelma 
une épouse morganatique. Ce 
seul mot révolta le prince—com¬ 
me une ins.ulte à celle qu’il ai¬ 
mait respectueusement. Il re¬ 
fusa ce compromis. L’étonne¬ 
ment du Roi fut sans bornes. 
Epouse morganatique d’un prin¬ 
ce du sang, n’était-ce pas nn 
sort bien inespéré pour une pau- 


Le but de ce restaurant est de fournir 

des repas de première qualité, à des prix 
modérés : le besoin s’en faisait sentir de¬ 
puis longtemps dans oe quartier. 

Dejeuners, Lunches, Dîners, et Thés, 
aux heures habituelles. —Itepas préparés 
rapidement sur commande. 


A St. Paul 
Minneapolis 
Duluth et stations 
Est et Sud. 

A BUTTE 
HELENA 

SPOKANB 

SEATTLE 

l ITACOMA 


HORAIRE—A partir du 11 Juin 1900, 


Salle* séparées pour d 
sonnes désirant être seules, 


S tatiols 


2^2 ^StBoniface.16 1516 16 
9 20 9 20 Lo rette 15 40 15 40 

» Dufresne 15 20 15 20 

10 10 0 10 Anne 15 15 

10 3010 30 steinback 14 4014 40 

10 5010 50 UBroq u H 14 

11 1511 16 Marchand ,13 30 13 30 

Il 40 }1 40 Bedford 13 13 

•îo or Sandilands 12 4o 

12 35 WnnHLnirliv 11 60 


Confiserie, Fruits de saison. Cigares 
cigarettes et Tabacs, 


ELM PARK 


! PORTLAND 

I CALIFORNIE 

I JAPON 

CHINE 
ALASKA “ 

| KLONDIKE 

ANGLETERRE 
; EUROPE ' 

AFRIQUE 

* Prix du transport des passages au Ma 
nitoba, 3 cent du mille. Livres de billets 
pour 1000 milles à 2$ mille en vente chez 
tous les agents. 

Le nouveau train Transcontinental, 
<4 !North Cost Limited” le plus beau train 
de l'Amerique a été inaugurée. Dt-ux 
train par jour est, et ouest. 

Ji T. McKENNEY, H. SWïNFORD 
! City Pas. Agt., General Agent, 

Winnipeg,. Winnipog. 

CHS. S. FEE. et G. P. & T. A.. St. Paul. 


Par ces chaleurs torides. profitez des 
frais ombrages de l’Elm. Faites le tour 
de notre piste de biclyce ; 20 nouveaux 
sièges de repos. Ice cream, soda, ou 
lunch froid, a votre disposition. 

Choisissez votre jour, car déjà un grand 
nombre sont retenus. 

Juin 21 lst Baptist S. S. 

41 28 Tabernade S. S. 

44 29 Excursion de Morden. 

Juillet 5 Maple St. S. S. 

44 7 S. Stephens S. S.- 

10 lst. Lutheriaii S. S. 

“ 11 St. Peters. 

44 12 S. Augustino. 

44 17 Catholic Club. 

Prix ordinaires pour les jours ci-dessus 
excepté le 28 juin et le 17 juillet. 

G. A. YOUNG, 
directeur. 


Départ de Winnipeg, 8.20. 
Arrivé à Winnipeg, 16,40 


La Patrie 


Ah! je vous apprendrai l’a¬ 
mour de la patrie ! 

Le plus saiut des amours... La 

patrie est le lieu 
Où l’on aima sa mère, où l’on 

connut son Dieu ; 
Où naissent les enfants dans la 

chaste demeure, 

Où sont tous les tombeaux des 
êtres que l’on pleure. 
Eu vain, l’on nous condamne à 

n’y plus revenir î 

Nous l’aimons malgré tout, même 

injuste et cruelle, 

Et pour ce noble amour il n’est 

point d’infidèle : 

La hair dans l’exil, c’est l’impos¬ 
sible effort ; 

Proscrits, nous revenons, lui 

demander la mort, 

Et nous mourons joyeux, si l’in¬ 
grate contrée 

Daigne garder nos os dans la 

terre sacrée ! 
Delphine Gat. 


HORAIRE—En setivité depuis le 11 juin 1900 


Allant au nord, 


Allant au sud 


Mardi. 

Jeudi. 

•Samedi 


Vendredi 

Lundi. 

Vendredi 


Station» 


Le moment de songer a l'avenenir et 
de s'y préparer en suivant les cours du * 

BUSINESS CÔLLEGE 
De Winnipeg 

Les anciens élèves occupent tous dos 
positions d'avenir à Winnipeg et dans les 
villes de la Province. 


11 30GladMtone 17 00 

11 66, Ogilvie 13 30 

12 26| Plumas 16 05 

13 06 Glenella 15 05 
13 46: Glencaim 14 40 


HORAIRE CONDENSÉ 


14 25 McCreary 14 00 
16 10 Laurier 13 30 

15 40 Makinak 12 65 

16 16 Ochre Riv. 12 20 
16 46 Dauphin 11 40 


LIGNE PRINCIPALE 


Morris, Emerson, St. Paul, Chicago 
Toronto, Montréal, Spokane, Takoma, 

Victoria, San Francisco. 

Départ quotidien. 

Arrivée quotidienne... 


SECTION DE WINNIPEGOSIS 

Départ de Winnipeg—Jeudi, 7 15 
Arrive, Winnipegosis—Jeudi, 20 00 
Départ, Winmpegoeis—Lun. Ven. 8 00 
Arrive, Winnipeg,—Lun. Ven. 21 20 


Revivez pour avoir nos pamphlets de 
temoignsges. 

Circulai»?' sont envoyés sans frais 
sur demande adressée à 

J. W. DONALD , 

SECRETAIRE , 


BRANCHE DU PORTAGE 


Portage La Prairie et points interme* 

diaires... 

Laisse chaque jour, Dimexcté 4 30p.m 
Arrive Lundi Merc. et Vend, 11 69 p.m. 
Arrive Mardi Jeudi et Sam, 10 36 a.m. 


SECTION DE SW AN RIVER, 

Départ, Winnipeg—Samedi. 7 16 
Arrive, Swan River—Samedi 24 00 
Deaprt, Swan River—Jeu. Lun 8 16 24 00 
Arrive, dauphin—Jeu. Lun. 1510.10,20. 


AVIS. 

On demande un instituteur ou 
une institutrice diplômé pour 
l’école St. Pierre Sud. Réponse 
d’ici an 15 août S’adresser à 
Jos. Nanlt, LaRochelle. 


UN SIMPLE DOSE 

Une dose de baume rhumal 
calme les accès de toux comme par 
enchantement. 94 


Morris, Roland, Miami, Baldur, Bel* 
mont, Wawanesa, Brandon ; auséi 
Souris River brancb, Belmont to 

Elgin .. 

Laisse hindi, mercredi, vend 
Arrive mardi, jeudi winedi 


Superintendant 


4.30 a.m 1 WlNNIPEG 













































BAIN 


Davis 


On demande un instituteur 
dûment qualifié pour l’école de 
St. Adélard à Notre Dame de 
Lourdes. 

Adresser toute communication 
à M. Pantel secrétaire de la com¬ 
mission P. O. Notre Dame de 
Lourdes. 


Ce qu’il pense des Bœrs 

New York, 19 août.—Richard 
Harding Davis n’eut pas sitôt 
mis le pied sur le quai, l’au¬ 
tre jour, à son retour d’Afrique, 
que les représentants de jour¬ 
naux l’ont tous assailli pour 
avoir une entrevue et le faire 
parler sur l’Afrique et les Boers. 
A tous il refusait invariablement 
lorsque le représentant du “New 
York Journal” lui montra une 


Exposition de Mode 
28 mars 1900 

Chapeaux de paille, 
bonnets. 

Magnifique assorti¬ 
ment de chapeaux gar¬ 
nis depuis $1.50 en mon¬ 
tant. 

On tire parti de vos 
garnitures. Nettoyage, 
teinture et frisage des 
plumes. 

Timbres de Commerce 


$25.000 de marchandises 
consistant en habillement pour 
hommes et garçons, toutes sor¬ 
tes de bottines, souliers, cha¬ 
peaux, fournitures, etc. 


Une porte au Sud de l’Hetel 

Brunswick 


Ayant décidé de ne plus 
vendres en detail toutes ces 
marchandises seront vendues 
sans réserves. 


MARCHÉ LOCAL. 


$5.000 de marchandises se¬ 
ront vendues, étoffes a robes, 
flanellette, toile a essuie-mains 
couvre - pieds, couvertes en 
soie. 


Notre grande vente 
de liquidation se termi¬ 
nera Samedi prochain. 
Jusqu’à et y compris 
Samedi nous donnerons 
GRATIS une paire de 
souliers à tout acheteur 
d’un habillement pour 
homme de $6 et au-des¬ 
sus. 


Avoine.—Dans la Province le 
prix est de 3Î c., et de 45 c. à 
Winnipeg pour bonne qualité. 

Orge — 80c. à 85 c. pour qualité 
ordinaire, et 70 c. pour orge 
de brasseur. 

Graine de Lin.—Rare ; prix no¬ 
minal de 1.00 

Maïs.—De 41 c. à 43 c. par minot 
de 56 livres. 

Beurre.—De crémerie, de 25 c. 
à 30c.; de laiterie,par livre, 18c. 
à 20 c. Les sceaux de bonne 
qualité se vendent 20o. 

Fromage.—11 c à 12 c. 

Oeufs.-lO c. à 12* c. la douzaine. 

Volailles.—Les acheteurs offrent 
de 10 c. à 12 c, la lb.; pour 
bonne qualité; dindes, 14c.; 
oies, 10c.; canards, 10 cents. 

Gibier.—Lièvres, 8 c. chaque; 
pigeons, 20 c. la paire. 

Légumes.—Pommes de terre, 
85c.; séleri, 40 c. à 50c la dou¬ 
zaine; choux, 3c. la lb; oignons, 
5 c. à 5 c. la lb. 

Seneca Root,—En grande deman¬ 
de ; 35 c. 

Laine.—Nominal, 8 c. à 8* c la 
livre. 

Peaux.—Peaux gelées, 7 c. la lb. 
avec cinq lbs. en moins pour la 
glace. Peaux de taureaux et 
bœufs, 1 c de moins par livre ; 
peaux de mouton, de 40 c. à 
65 c; de cheval, 60 c; a |1 pièce. 

Foin.—Pressé, de $5 à $6 ; en 
charges, de $4 à $5. 

Viandes de Boucherie.—Mouton, 
12c. agneau, $4.00 à 5.00 pièce; 
veau, 8c à 9c; beuf, 6c à te ; 
porc, lf à 8c. 


Une grande occasion de 
vous procurer de bonne mar¬ 
chandise. * 


Vente commençant le 4 mai 
tout les après midi a 2 heure, 
et le soir a 7 hrs. 30 jusqu’à 
ce que le stock soit vendu, j 


207 PACIFIC AVE 


Tous les Etrangers de langue 
française allant à l’Exposition 

sont cordialement invités à s’ar¬ 
rêter en passant à nos Ateliers, 


VENEZ VOIR LE 


Venez tous passer à nos ateliers 
et profiter des 


ALBERT EVANS 


JNous avons reçu 
d’une des meilleurs fa¬ 
briques de Québec un 
consignement énoimede 
souliers et bottines pour 
hommes et dames. Il 
nous faut les vendre de 
suite: 


que nous n’accordons que pour 
la semaine de l'Exposition. 

Satisfaction absolument garan¬ 
tie ou nous ne prenons pas d’ar- 


Pianos accordés. 300 Rue Main 


Augmente de mois en mois. Nous 
le devons sans nul doute à la valeur 
de nos marchandises. 

MONTRE, " PORTE SPEOIAL 

Pour hommes—en nikle—bien finie 
excellent mouvement $10.00. La meil¬ 
leure montre d’Amérique pour ce mô¬ 
me prix. 


1000 Paires de Souliers 
d’hommes pour la mois¬ 
son à 85c. / 


à Berlin, laissant le colonel en 
proie à la plus vive terreur, sûr 
d’avance que son avancement 
était à tout jamais compromis. 

Un peu avant dîner, le jour 
même, une estafette sonnait au 
logis du colonel et /remettait à 
son planton, de la part de l’em¬ 
pereur, un petit paquet destiné 
au commandant du 1er régiment 
royal de dragons. Tremblant de 
la tête aux pieds, le colonel déve¬ 
loppa le mystérieux envoi de sa 
majesté. 

C’était un réveille-matiu 1 


500 Paires de Souliers 
Blucher à 85c. 


Thos. J. Porte 

BIJOUTIER A 

404 RUE MAIN, 

WINNIPEG, 


250 paires, Cuir Con 
grès à 95c. 


ENSEIGNE DE L AIGLE 


Une Amitié D’Ennemis 


700 Paires d’excellents 
Souliers do fatigue pour 
la ville et la campagne 
à $1.50. 


Ou parle français.* 


Voici ce qu’écrit un corres¬ 
pondant du “Star” de Londres : 

Le commandant hollandais, 
confié à la garde de tous les 
prisonniers anglais capturés à 
Glencoe, Dundee et Nicholson’s 
Nek, a raconté à M. Davitt, 
l’amusante histoire que voici : 

“Un soir, qu’il faisait sa ronde 
habituelle vers les minuit, il fut 
tout étonné de voir un soldat 
anglais placé en sentinelle, à la 
place d’un soldat boer. Voici 
l’explication que lui fournit le 
soldat sur son étrange transfor¬ 
mation : “Votre sentinelle, 

monsieur, n’était qu’un enfant 
de quinze ans, et tombait de som¬ 
meil. Je lui ai demandé s’il ne 
voulait pas me laisser faire le 
piquet à sa place et dormir un 
peu. Et comme il paraissait 
surpris de ma demande, j’ajou¬ 
tai : Voyons petit, je le juré sur 
l’honneur 
choses. 


Ceremonies funenalres 

4 \ ■ v • . . 

Embaumeurs 


1000 Paires de sou¬ 
liers habillés pour hom 
mes qualités extra $1.35 


Le plus économique en même temps 
que le plus efficace tonique stoma¬ 
chique et digestif \ 

Les AMERS INDIGENB8 doivent leur popu- 
irité ms pim importantes qualités que peut 
voir une préparation médicinale ; une efficacité 
’'jours certaine, l’absence de tout principe 
i/igereux, et la modicité du prix.,, 

Les AMERS INDIGENES sont une combinai- 

• n préparée dans des proportions rigoureuses, 
' un grand nombre de racines et d’écorces les 

• us précieuses par leurs vertus médicinales, 
oniques, stomachiques, digestives et cartnina- 
i-ves. 

lies Maux de Têt r, Etourdissement. Nausées, 
Malaise Général, sont le plus souvent la suite 
do dérangement de l’estomac, et dans ce cas, les 
AMERS INDIGENES ne manquent jamais d’n i>- 
porter un ^soulagement prompt, et le plus sou¬ 
vent, une guérison certaine. 

Les AMERS INDIGENES se vendent en dé- 
’Qul dans toutes les bonnes pharmacies do la 
Puissance, en bottes de 25 cts. seulement, conte¬ 
nant ce qu’il faut pour S ou 4 bouteilles do 3 
demiards. 


Le plus en vogue- comme entrepre 
neurs de pompes funèbres et embau 
meurs, ouvert nuit et jour. 

Winnipeg 


250 Paires de souliers 
Dongola pour Dames, 
lacés ou à boutons à 85c. 


13 Rue Main 

En face le City Hall. 

Ordre par télégraphe exécutés av 


le commandant du régiment fût 
arrivé. Celui-ci descendit de ses 
appartements au bout' d’uné 
demi-heure, et, quand il aperçut 
son souverain l’attendant très 
calme, au milieu de la cour, il 
voulut se précipiter vers lui pour 
lui rendre ses devoirs et surtout 
tacher de s’excuser. Mais l’em¬ 
pereur, saus iqpt dire lui avait 
me je ferai bien les fait signe de prendre aussitôt le 
on devoir sera bien commandement de sa troupe et 
rempli, va. Du reste, si je faillis, delà mener sur le terrain des 
tue moi comme un chien. Voilà manœuvres, 
deux nuit, que 'tu n’a pas som- Pendant l’exercice, auquel il 
meillé. Va te reposer te dis-je, assista jusqn’à la fin, l’empereur 
et ne crains rien. Voilà com- ne dessera pas les dents. Puis, 
meut, monsieur, d’Anglais que toujours sans une parole, il quitta 
j’étais, je suis devenu sentinelle le champ de manœuvres et rentra 


Phone 1239 


•romptibude 


Souvenez - vous que 
l’occasion ne durera que 
quelques jours ! Nous 
avons l’ordre absolu de 
vendre à tout prix. 


gratuites 


Coin du me, Hun «t Rupert 

Une porte* au Sud de, l’Hotel 

Brunswick 


PROPRIETAIRE , 

.558 fr M) RUE STE-CATHERINt 

MONTREAL. 


/ 

































I (Suite de U 2ième page) 

Landing. M. P. Leblanc député 
lonservateur de Laval parlant 
fae'Sir W. Laurier déclarait : 

I “Sir Wilfrid Laurier est un 
parfait gentilhomme”. M. P. 
Leblanc ne doit certainement 
pas lire le Maihtobà ! sans quoi 
il te formerait une toute autre 
idée de Sir W. Laurier ! 


I Medoc Clapet Bordeao 

j $4.40 La douzaine de grandes bouteilles. 

I finbonteille spécialement pour 

I les Mies « 

RICHARD & CO., MAMOHAKOt DI VIS, 

366, rue Main, Wnnipe^. 

Noos donnons des timbres de commerce. 


Vendent, des Marcha 
lement pour hommes, des c< 

Jaquettes de femmes, des 1 k 
picerie. 

Non* ayons à notre emploi six commis français affables, qui 
à toute heure de la journée se feront un plaisir de vous faire voir 
les excellentes marchandises que nous avons constamment en ma¬ 
gasin. v 

Nous Bommes certains qu’une visite à nos magasins et un 
examen de nos prix vous sera de grand avantage. 

Flanellette depuis 5c la verge. 

Gingham depuis 5c la verge. 

Comptoir spécial pour les costumes de femmes à des prix 
avantageux. 

Occasion unique, en corsets à 25c, 50c et 76c. 

Imprimés depuis 6, 8 et 10. 

Des assortiments nouveaux en flanellette, flanelle, draps et 
tweeds pour l’automne, nous arrivent chaque jour. 


isea sèches, des fournitures d'habil- 
urnes pour enfants, des modes, des 


Les orateurs conservateurs qui 
l’autre semaine furent discourir 
à Coteau Landing, se sont éten¬ 
dus longuement sur l’ancienne 
administration Mackenzie! . 

Ce déballage d’histoire an¬ 
cienne semblerait indiquer une 
grande pénurie d’arguments de 
la part des bleus contre le gou¬ 
vernement Laurier. 

“ Orateur, passons au déluge.” 


es pour femmes et enfants, de l’E- 


A cette même réunion M. Le¬ 
blanc a représenté les Doukho- 
bors comme 


Méfiez 


vous de la Crème, du Lait, du Lait de Beurre 
vés au moyen d ingrédients chimiques 
santé. 

Les, fermiers I 
conserver leur lait doux, 
les produits du lait, dangereux 
les avertir qu’il n’existe 


des espèces de 
sauvages, qui adorent des ido- 


_conser- 

les plus nuisibles à la 

qui font usage d’aucun ingrédient chimique pour 
ignorent sans doute qu’ils rendent ainsi 
x IK)ur la santé, et nous croyons devoi 
pas de produits chimiques connus qu 
dangereux doux, sans en même temps le rendr 

Notre crème est gardée douce par la Pasteurisation* c’est-à-dir, 

! m f loi 4 e J* Chaleur et du Froid. empToyer ci 

procédé, il faut avoir des machines coûteuses et il est 

b.«m meilleur marché d'uaer d'une doTd. Poi ? .on d.nîun, 

cane de crème ou de lait, pour arriver à ce résultat. Nous regret 

tons de lo dire, il y a des agents de la localité qui vèndent cS 

el ' ndn ' Mnt WH»™ et 1 m beurrier, à L, 

WINNIPBG CREMERY 

240 Bue Klog Wionipeg 

S. M. BARRE, PROP. 


Voilà comment les orateurs 
conservateurs écrivent l’histoi- 


( Ils ignorent également la cha¬ 
rité chrétienne et l’histoire ! 

Pauvre peuple ! t’en raconte- 
t-on des sornettes ! 


AYEZ TOUJOURS PRESENT A L’ESPRIT 


Nos bons bleus ont trouvé un 
moyen ingénieux d’expliquer 
l’accroissement phénoménal et 
constant de notre commerce. 

Cet accroissement est dû d’a¬ 
près eux à la plus grande con¬ 
sommation nécessité par l’envoi 
de troupes au Transvaal. 

bameux n’est-ce pas! Cette 
année, par exemple, les exporta¬ 
tions de beurre - ont augmenté 
considérablement. 

Suivant nos bleus c’est la 
guerre qui en est cause. 

Des rations de beurre aux 
troupes en campagne, il faut 
être bleu pour trouver cela ! 


SI VOUS VOULEZ BATIR 


LA MOINDRE CONSTRUCTION 


IL EST DE VOTRE PLUS GRAND INTERET 


D ECRIRE A 


BANNING, 

& Company, 

POUR CONNAITRE 

es prix de leurs bois 


Quel est l’homme qui n’est pas 
satisfait de l’état des affaires sous 
le régime Laurier ? 

En 1895-96. sous le REGIME 
TORY, le volume de notre com¬ 
merce était de $289,025,860. 

En 1899-1900, sous le RE¬ 
GIME LIBERAL, le volume de 
notre commerce a atteint l’é¬ 
norme somme, en chiffres ronds, 
de $372,000,000. 

C’est une augmentation de 
133,000,000 en quatre années. 

C’est la première fois, dans 
l’histoire politique du Canada, 
qu’on note un développement 
aussi considérable. 

De 1878 à 1896, durant les 
DIX HUIT ANNEES de régime 
tory, le volume de notre com¬ 
merce s’était accru de $66,619,- 
906. 

De 1896 à 1900, durant les 
QUATRE années de régime li¬ 
béral, l’accroissement de notre 
commerce a été de $67,000,000. 

Il s’ensuit que M. Laurier et 
ses collègues ont fait plus en 
moins de cinq ans que tous les 
Tupper et les Clarke Wallace en 
près de vingt ans. 

Le peuple devrait être unani¬ 
me à tenir au pouvoir les hom¬ 
mes et le parti qui font ainsi 
développer les affaires et pros¬ 
pérer le pays.—La Patrie. 


Reglements des Homesteads 

Toute section Numéro pair des Terres de la Couronne non 
ou non réservées, excepté les Numéros 8 et 26, pourra, être 
Homestead, par toute personne chef de famille, ou aucun ho 
dessus de 18 ans, à raison d’un quart de section soit 160 acres 


Entrées 


La MAISON 


L entrée peut être faite personnellement au bureau des Terres du 
District, ou sur application au Ministre de l’Intérieur, à Ottawa, ou au 
Commissaire d Immigration à Winnipeg. Elle peut être faite par une 

autre personne autorisée. Le prix d’entrée régulier est de $10 pour tout 
terrain déjà 


COLLIN & FILS 


. occupé. Il sera chargé en sus # $5 ou $10 pou 
dépenses de c&ncellation et d'inspection 

Conditions a remplir, 


ST. BONIFACE, 


vous offre 


occasion exceptionnelle 

pour monter votre maison 

--EN ARGENTERIE-- 


Application pour Patente 


Application pour patente put être faite au bout de trois ans, devant 

• des Homesteads ; en ce cas, les frais sont 

j au Commissaire 
Ottawa, de l’intention de faire telle appli- 


de $5. Il doit donné avis par écrit, six mois d’avance, 
des Terres de la Couronne, à ~ 
cation pour cette patente. 

Informations. 

Les immigrants pourront recevoir à tous les bureaux de Terres de la 
Couroune 1 information des terrains disponibles et libres de charges. 
Aide et assistance seront données pour trouver les terrains désignés, 
aussi bien que des informations complètes sur le bois, le terrain, le char¬ 
bon, les lois minières, ainsi que toute copie des lois et des règlements. 

Les memes renseignements peuvent être obtenus sur application au 
secrétaire du département de rlntérieur, à Ottawa, ou au commissaire 


AVIS AUX MENAGERES 


Pour tout achat que vous faites chez nous, vous recevez un coupon 
représentant 10 pour cent d’escompte ; avec ces coupons vous avez droit 
de choisir parmi tout un lot magnifique d’argenterie. 


ASSORTIMENT COMPLET 


Machine à vapeur Waterous, force de 
16 chevaux vapeur, à chaudière verticale, 
de seconde main, mais en parfait état, à 
vendre à des conditions faciles,s'adresser à 
ALF. DALE, 8-6-14, 

Glenboro ou 
Grund P. O. 


GRAIN, FARINE, SON, GRU 


JAMES SMART, 
Député Ministre de l’Intérieur, 

A part les terrains ci-haut mentionnés, des milliers d’ 


Nous achetons tous les produits de la ferme au plus haut prix du 
marché, en argent 

N’oubliez pas l'endroit 

Avenue Provencher. St Boniface. 

COLLIN & FILS. 


SURPRENANT 

Le baume rhumal fait dispa¬ 
raître les aigreurs de poitrine. 92 


N. B.- 
de terre de 
pagnies de 


, ... ---.. -acres 

irern èrè qualité sont mis en ventepar les différentes corn¬ 
erai 11 de fer ou des soeiétés particulière 








mm 



VIN S T MICHEL 


W alter Suckling Co 


30 chars de poisson blancs été 
expédiés dn Lac Winnipeggosis 
aux Etats-Unis durant le mois 
de Juin. 

M. LaRivière M. P. P pour 
Provencher est arrivé la semai¬ 
ne dernière d’Ottawa. 

Un incendie à détruit une bâ¬ 
tisse vacante Dimanche dernier, 
on ne connait pas l’origine dn fen. 

Samedi prochain piqne-nique 
des imprimeurs au Jubilee Park, 
et excursion à Selkirk par le 
C. P. R. 

M. Greenway a reçu une dépê¬ 
ché de l’Angleterre offrant la 
somme de $300.00 pour trois 
têtes de bêtes à cornes qu’il avait 
exposé à l’Exposition rrovincia- 


Administrateurs 


Aussi Pantalons en 

J ' , j ri ' 1 ' " . L „ 

cais fait- sur mes 


369 RUE MAIM WINNIPEG 


Nous a von 8 engagé M. John Morris, coupeur de 
grande expérience et gradué de l’Ecole de Coupe de New- 
York. 

Nous avons résolu de faire nos affaires stictement au 
comptant, et nous vous offrons une réduction de 30 pour 
cent sur tout HABILLEMENT et PANTALONS on CU¬ 
LOTTES 


Nous avons la liste la pins nombreuse de tout Winnipeg, 
de propriétés a vendre on a louer. 


Lots à vendre à St. Boniface et au Norwood avec grandes 
facilités de paiements. 


Satisfaction garantie 


St. Norbert 


Propriétés adjacentes à Winnipeg à vendre à l’acre, propres 
a la culture maraichère. 


TAILLEURS AD COIPTAJT, 

211 Portage Av 


Le couvent de St. Norbert a 
remporté un magnifique snccès. 

Trois élèves du couvent, 
Melles Em. Deegagniers, Char¬ 
pentier et Anna Rues, ont passé 
les examens du Collegiate insti- 
tute pour l’obtention du brevet 
d’enseignement. Toutes trois 
ont été reçues. 

Voilà qui fait honneur aux dé¬ 
vouées Sœurs Grises de St Nor¬ 
bert. 


Winnipeg 


Argent à prêter sur propriété de ville a faibles intérêts 
Administration de bien fonciers une spécialité. 

mois. 


Ici on parle français 


Retours fait chaque 


IMPRESSIONS 


Convention liberale. 


DANS LES 


Les libéraux de Marquette, 
Manitoba, auront une conven¬ 
tion à Shoal Lake, lundi, le 3 
septembre, pour affaires d’orga¬ 
nisation et pour le choix d’un 
candidat. 

L’hon. M. Clifford Sifton, et le 
sénateur Watson, seront pré¬ 
sents, de même que MM. Myers, 
Burrows, Mickle et autres libé¬ 
raux importants. 


dans l’atmosphère impur 
des manufactures ou des 
usines trouveront dans le 


un tonique qui les stimulera, 


La Convention Acadienne 


C’est hier mercredi qu’a du avoir 
lieu la grande Convention aca-i 
dienne à Arichat. En voici le pro¬ 
gramme. 

10 heures, avant-midi. . 

Grand messe. 

Célébrant, le R. P. A. D. Cormier, 
C. S. C.; prédicateur, le R. P. Dag- 
naud, Eud. 

2 heures, après-midi. 

Ouverture de la Convention. 

Discours ; adresse à Sir Wilfrid 
Laurier, aux Acadiens des Etats- 
Unis, aux Canadiens-français, aux 


QUI TIENNENT A AVOIR 


EN VENTE CHEZ 


Winnipeg. 


POUR LES NOCES 


DES BLANCS 


LE CÉRÉMONIES? 


LES PROMENADES 


Entrepreneur de Pompes 


DES FORMULES 


Demandez 


Funèbres et Embaumeurs 


La Nouvelle Voiture 

A R0USS CAOUTCHOUTEES 

de DENIS DAOUST. 


DES LIVRES DE COMPTABILITE 


DES CIRCULAIRES 


aux Viens Lut¬ 
teurs 


The City Hack and Livery Stables 174 
et 176 Av. McDermot Est. En face du 
“Free Press” 


DES BROCHURES 


Les journaux conservateurs 
' trouvent toutes sortes de mau¬ 
vaises raisons pour motiver la 
retraite de trois ou quatre dé¬ 
putés libéraux ; mais ils sont 
incapables de trouver la bonne et 
la vraie, et pour cause. 

Des vieux lutteurs comme MM. 
Landerkin, Wood ou Somerville, 
rendus aujourd’hui à un âge 
avancé, devraient pouvoir renon¬ 
cer aux fatigues de la vie politi- 


Ouvertes jour et nuit. Locatiou de voi- 
rea * Téléphone lié 


DES CARTES DE VISITE 


Prière à 
et de nous le 


ceux qui ne sont pas abonnés de découper le coupon 
renvoyer après en avoir rempli les blancs. 


A l’Editeur du journal L’Écho 
Monsieur, 


de Manitoba 


que, avec ses veilles, ses ban- 

2 nets, ses combats, etc-, sans que 
es adversaires sans conscience 
en concluent aussitôt à nne faite 
devant l’ennemi on à quelque 
contrariété avec leurs amis. 

Ceux qui se retireront de 
l’arène n’ont jamais eu peur de 
croiser le fer avec les torys petits 
et grands et, n’en déplaise à nos 
adversaires, ils resteront de 
fermes appuis et de dévoués 
partisans dn gouvernement 
Laurier.—La Patrie. 


«Sous ce pli vous trouverez la somme de. 

r ...|..mois d’abonnement à votre journal 

.ho de Manitoba que vous voudrez bien m’envoyer à 


A GAUVIN 


Imprimeur 


Paroisse 


Ateliers 


366 RUE MAIN 
OU BOITE 1309, 


Province 











